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Résumé  

Ce�e étude analyse les dynamiques spa�o-temporelles de l’occupa�on du sol et leurs effets 
sur l’évolu�on du couvert végétal dans la ville d’Adéta (Togo) entre 1991 et 2023, dans un 
contexte d’urbanisa�on peu planifiée. La méthodologie repose sur une approche mixte 
combinant l’analyse d’images satellitaires Landsat à l’aide des techniques de télédétec�on et 
des Systèmes d’Informa�on Géographique (SIG), des enquêtes quan�ta�ves auprès des 
popula�ons locales, des entre�ens semi-direc�fs et des observa�ons de terrain. 

Les résultats me�ent en évidence une transforma�on profonde du paysage urbain, 
caractérisée par une régression marquée du couvert végétal, dont la propor�on est passée de 
57,74 % en 1991 à 25,89 % en 2023, au profit des surfaces bâ�es et agricoles. Ce�e évolu�on 
est principalement liée à l’extension progressive du bâ�, à la croissance démographique, aux 
défrichements pour la produc�on de bois énergie et à l’occupa�on agricole des espaces 
périphériques. Les enquêtes révèlent par ailleurs une reconnaissance encore limitée des 
espaces verts aménagés et une ges�on communale peu structurée. 

L’étude souligne ainsi la nécessité d’intégrer la préserva�on du couvert végétal et le 
développement d’infrastructures vertes dans les poli�ques locales d’aménagement, et met en 
évidence l’intérêt des ou�ls de télédétec�on et des SIG comme appui à la planifica�on durable 
des villes secondaires. 

Mots-clés : occupa�on du sol ; couvert végétal ; urbanisa�on ; télédétec�on et SIG ; Adéta. 

Abstract  

This study analyzes the spa*o-temporal dynamics of land use and their effects on changes in 
vegeta*on cover in the city of Adéta (Togo) between 1991 and 2023, in a context of poorly 
planned urbaniza*on. The methodology is based on a mixed approach combining the analysis 
of Landsat satellite images using remote sensing techniques and Geographic Informa*on 
Systems (GIS), quan*ta*ve surveys of local popula*ons, semi-structured interviews, and field 
observa*ons. 
The results highlight a profound transforma*on of the urban landscape, characterized by a 
marked decline in vegeta*on cover, which fell from 57.74% in 1991 to 25.89% in 2023, in favor 
of built-up and agricultural areas. This change is mainly linked to the gradual expansion of 
buildings, popula*on growth, land clearing for wood energy produc*on, and agricultural use 
of peripheral areas. The surveys also reveal that there is s*ll limited recogni*on of landscaped 
green spaces and that municipal management is poorly structured. 
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The study therefore highlights the need to integrate the preserva*on of vegeta*on cover and 
the development of green infrastructure into local development policies, and emphasizes the 
value of remote sensing and GIS tools in suppor*ng sustainable planning in secondary ci*es. 
Keywords: land use; vegeta*on cover; urbaniza*on; remote sensing and GIS, Adéta.  

Introduc2on   

Face aux enjeux du développement durable, les espaces verts apparaissent comme des 
composantes indispensables au développement harmonieux des villes (A. Ali-Kodja, 2010, 
p. 9). Pourtant, dans la plupart des pays d’Afrique subsaharienne où le développement urbain 
échappe largement au contrôle des pouvoirs publics et des planificateurs, ces espaces sont 
peu valorisés et font l’objet d’une ges�on insuffisante (J. Kassay, 2010, p. 13). Les expériences 
observées dans plusieurs villes ouest-africaines montrent que l’urbanisa�on se fait souvent 
au détriment du couvert végétal, comme l’illustre le cas de Cotonou, dont le développement 
s’est accompagné d’une forte réduc�on des espaces verts, pourtant essen�els à la qualité de 
vie et à l’épanouissement des citadins (S. Agbani et al., 2021, p. 630). 

Les espaces verts jouent pourtant un rôle fondamental dans l’épura�on de l’air, l’a�énua�on 
des effets du changement clima�que et l’améliora�on du cadre de vie. Toutefois, ces services 
écosystémiques demeurent peu connus des popula�ons urbaines et sont rarement intégrés 
de manière systéma�que dans les études et les poli�ques d’aménagement (A. Gomgnimbou, 
2019, p. 14739). Malgré la diversité des contextes na�onaux, la prise de conscience de la 
dégrada�on de l’environnement et la nécessité d’un développement plus respectueux de 
l’homme et de son milieu cons�tuent un point commun des dynamiques urbaines 
contemporaines (A. Souleymane et al., 2017, p. 5). 

En Afrique de l’Ouest, les dynamiques d’urbanisa�on résultent de facteurs démographiques, 
économiques et ins�tu�onnels, souvent exacerbés par une gouvernance foncière fragile et 
une planifica�on urbaine inadaptée. Dans un contexte de crise environnementale et 
d’étalement urbain généralisé, ces processus prennent une importance accrue (T. Sondou et 
K. R. Anoumou, 2025, p. 1417), entrainant une fragmenta�on des écosystèmes, une 
régression des espaces verts urbains et une vulnérabilité croissante aux risques clima�ques. 
Or, la végéta�on urbaine cons�tue un levier essen�el de résilience clima�que et de bien-être, 
alors même que sa disponibilité et ses usages restent encore peu documentés en Afrique 
subsaharienne (An�ri et al., 2025). 

Dans ce�e perspec�ve, l’analyse spa�o-temporelle de l’occupa�on du sol, à travers la 
télédétec�on et les Systèmes d’Informa�on Géographique (SIG), cons�tue un ou�l central 
pour comprendre les dynamiques urbaines des villes secondaires. Au Togo, ces approches sont 
de plus en plus mobilisées pour analyser l’urbanisa�on rapide et faiblement planifiée. Leur 
applica�on à la ville d’Adéta, chef-lieu de la commune de Kpélé 1, située dans la Région des 
Plateaux (Togo), permet d’appréhender les muta�ons intervenues sur plus de trois décennies 
(1991–2023), dans un contexte d’étalement urbain peu régulé. 

L’étude de la dynamique de l’occupa�on du sol et de la régression du couvert végétal à Adéta 
présente un double intérêt. D’une part, elle contribue à une meilleure compréhension des 
transforma�ons spa�ales d’une ville secondaire, souvent marginalisée dans les poli�ques 
na�onales d’aménagement. D’autre part, elle met en évidence les enjeux environnementaux 
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et sociaux liés à la perte du couvert végétal urbain, dans une perspec�ve de durabilité et de 
planifica�on territoriale. 

Dès lors, un problème central se pose : comment l’occupa�on du sol a-t-elle évolué à Adéta 
entre 1991 et 2023, et quelle est l’ampleur réelle de la régression du couvert végétal dans 
ce�e dynamique d’urbanisa�on ? La compréhension de ce�e évolu�on est essen�elle pour 
évaluer les enjeux environnementaux et clima�ques associés à la croissance des villes 
secondaires au Togo. 

1. Approche méthodologique 

Ce�e étude adopte une approche méthodologique mixte, combinant l’analyse spa�ale par 
télédétec�on et systèmes d’informa�on géographique (SIG) avec des méthodes qualita�ves 
et quan�ta�ves issues des sciences sociales. Ce�e combinaison permet d’analyser à la fois les 
transforma�ons spa�o-temporelles de l’occupa�on du sol et les dynamiques sociales, 
ins�tu�onnelles et environnementales associées à la régression du couvert végétal dans la 
commune d’Adéta. L’ar�cula�on entre données satellitaires, enquêtes de terrain, entre�ens 
et observa�ons directes vise à renforcer la robustesse des résultats et à croiser les échelles 
d’analyse.  

Dans ce�e étude, le couvert végétal désigne l’ensemble des forma�ons végétales naturelles 
et anthropisées, tandis que les espaces verts renvoient spécifiquement aux espaces 
végétalisés aménagés dans le �ssu urbain. 

1.1. Zone d’étude 

Kpélé-Adéta est une ville secondaire du Togo, chef-lieu de la préfecture de Kpélé, située dans 
la Région des Plateaux à environ 150 km au nord de Lomé. Implantée à un carrefour 
stratégique reliant Notsé, Atakpamé, Kpalimé et le Ghana, la ville occupe une posi�on centrale 
d’accès au plateau de Danyi et aux plaines orientales. Elle compte environ 14 425 habitants 
(RGPH, 2022) et s’étend à par�r d’un noyau ancien localisé au centre urbain actuel, 
correspondant au site originel d’implanta�on. La Carte n° 1 présente sa localisa�on 
géographique.  
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Carte n° 1 : Carte de situa*on de la zone d’étude 

 
Source : IGN Direc*on Générale de la Cartographie 

Ce�e carte montre que Kpélé-Adéta, chef-lieu de la préfecture de Kpélé et de la commune de 
Kpélé 1, est située, sur le plan géographique, dans l’hémisphère nord et à l’est du méridien 
d’origine. La ville s’étend approxima�vement entre les longitudes 0°43’80’’ E et 0°44’70’’ E, 
ainsi qu’entre les la�tudes 7°06’90’’ N et 7°08’40’’ N, conformément à la grille de coordonnées 
figurant sur la carte. Kpélé-Adéta est cons�tuée de cinq principaux quar�ers, à savoir Kodomé, 
Kpotamé, Tséfi, Wetsi et Zongo, et présente des caractéris�ques géographiques globalement 
similaires à celles de l’ensemble de la préfecture de Kpélé. 

La ville de Kpélé-Adéta est majoritairement caractérisée par des sols ferrali�ques et 
ferrugineux tropicaux, qui représentent environ 90 % des forma�ons pédologiques. Outre ces 
sols dominants, on dis�ngue également des ver�sols, des sols hydromorphes, des lithosols et 
des sols minéraux. Les sols ferrali�ques et ferrugineux présentent, dans l’ensemble, des 
condi�ons favorables à l’agriculture vivrière. Les ver�sols et les sols hydromorphes, localisés 
principalement le long des cours d’eau et dans les zones topographiquement déprimées, 
offrent quant à eux de bonnes ap�tudes pour les cultures arbus�ves, les cultures vivrières 
ainsi que la riziculture. En revanche, les lithosols et les sols minéraux, issus respec�vement du 
morcèlement de la roche mère et d’apports sédimentaires, présentent des poten�alités 
agricoles plus limitées (PDC KPELE 1, 2024, p. 13). 

La couverture végétale de Kpélé-Adéta est dominée par des forma�ons de savane arborée, 
typiques des zones les plus arrosées, où subsistent également des forma�ons fores�ères 
comme l’illustre la Carte n° 2. 
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Carte n° 2 : Types de végéta*on de Kpélé — Adéta 

 
Source : IGN Direc*on Générale de la Cartographie, 2024 

1.2. Données satellitaires et analyse SIG 

L’analyse de l’occupa�on du sol repose sur l’exploita�on d’images satellitaires Landsat 8 
couvrant les années 1991, 2013 et 2023 (voir tableau 1). Ces images ont été sélec�onnées en 
raison de leur disponibilité temporelle, de leur résolu�on spa�ale adaptée à l’analyse 
communale et de leur large u�lisa�on dans les études diachroniques en milieu urbain et 
périurbain. Les images ont fait l’objet de prétraitements standards comprenant la correc�on 
radiométrique et atmosphérique, la mosaïquage et le découpage selon les limites 
administra�ves de la commune. 

Tableau n° 1 : Données satellitaires et traitements SIG 

Année Satellite Résolu2on Traitements appliqués 

1991 Landsat 8 30 m Correc�on atmosphérique, classifica�on 

2013 Landsat 8 30 m Classifica�on supervisée 

2023 Landsat 8 30 m Classifica�on et analyse des changements 

Source : Enquête de terrain, octobre, 2024 

La classifica�on des images a permis d’iden�fier trois grandes classes d’occupa�on du sol : la 
végéta�on, les champs et jachères, ainsi que les surfaces bâ�es et sols nus. Une classifica�on 
supervisée a été réalisée à par�r d’échan�llons d’appren�ssage définis sur la base de la 
connaissance du terrain, de l’analyse visuelle des images et des observa�ons effectuées lors 
des campagnes de terrain. Les traitements ont été réalisés à l’aide de logiciels SIG et de 
télédétec�on, perme�ant la produc�on de cartes théma�ques pour chaque date et l’analyse 
des changements spa�aux sur la période 1991–2023. 
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L’évolu�on des superficies de chaque classe a été calculée afin de quan�fier les dynamiques 
de conversion du sol, en par�culier la régression du couvert végétal et l’extension des surfaces 
agricoles et urbanisées. Les résultats cartographiques ont ensuite été confrontés aux données 
de terrain pour en affiner l’interpréta�on. 

1.3. Enquêtes quan"ta"ves auprès des popula"ons locales 

Une enquête quan�ta�ve a été conduite auprès des popula�ons locales afin d’analyser la 
percep�on, l’usage et la reconnaissance des espaces verts urbains. Un échan�llonnage 
probabiliste de type aléatoire simple, a été retenu afin d’assurer une représenta�vité spa�ale 
des différents quar�ers de la ville. L’échan�llon a été défini sur la base de la popula�on totale 
de 14 425 habitants (Cinquième Recensement général de la popula�on et de l’habitat [RGPH-
5], 2022), et représente environ 1 % de ce�e popula�on, soit 144 individus interrogés. Ce 
choix se jus�fie par la taille de la ville, les contraintes de terrain et l’objec�f de l’étude, qui vise 
principalement à analyser les tendances générales et les percep�ons dominantes. Les 
enquêtés ont été répar�s dans les cinq quar�ers de la ville d’Adéta comme présenté au 
Tableau n° 2 afin de garan�r une couverture spa�ale équilibrée et une diversité des profils 
socio-démographiques. 

Tableau n° 2 : Répar**on de la popula*on dans les quar*ers 

Quar2er Popula2on (RGPH-5, 2022) Effec2f enquêté Propor2on (%) 

Kpotamé 2 133 21 14,6 

Kodomé 4 805 48 33,3 

Zongo 3 078 31 21,5 

Tséfi 3 441 34 23,6 

Wetsi 968 10 6,9 

Total 14 425 144 100 

Source : Enquête de terrain, octobre, 2024 

Le ques�onnaire administré portait notamment sur la connaissance des espaces verts, leurs 
types, leurs usages, leur fréquenta�on, ainsi que sur la percep�on des changements 
environnementaux liés à l’urbanisa�on. Les données recueillies ont été traitées de manière 
sta�s�que afin d’iden�fier les tendances dominantes et les disparités entre quar�ers. 

1.4. Entre"ens semi-direc"fs avec les acteurs ins"tu"onnels et locaux 

Des entre�ens semi-direc�fs ont été réalisés auprès d’un ensemble d’acteurs impliqués dans 
la ges�on du territoire, de l’environnement et du foncier. Il s’agit notamment des responsables 
de la mairie d’Adéta, de la préfecture de Kpélé, des direc�ons préfectorales de 
l’environnement, des services météorologiques, des autorités tradi�onnelles, des 
propriétaires terriens, des promoteurs immobiliers, des agriculteurs périurbains, ainsi que des 
représentants d’ONG locales œuvrant dans le domaine du reboisement et de la protec�on de 
l’environnement. Des échanges ont également été menés avec des géographes, urbanistes et 
techniciens SIG afin d’enrichir l’analyse technique et interpréta�ve. 
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Ces entre�ens ont permis de recueillir des informa�ons qualita�ves sur les dynamiques 
foncières, les pra�ques d’aménagement, les ini�a�ves de préserva�on, les contraintes 
ins�tu�onnelles et les stratégies locales face à la croissance urbaine. Ils ont également servi à 
contextualiser et à interpréter les résultats issus de l’analyse spa�ale. 

1.5. Observa"ons de terrain 

Des observa�ons directes ont été menées dans l’ensemble des quar�ers de la commune afin 
d’iden�fier les différents types d’espaces verts, d’évaluer leur état de conserva�on, leur 
accessibilité et leur niveau d’aménagement. Ces observa�ons ont permis de documenter 
visuellement les dynamiques d’urbanisa�on, les zones de défrichement, les espaces boisés 
aménagés ou dégradés, ainsi que les ini�a�ves locales de reboisement. Les informa�ons 
issues du terrain ont contribué à la valida�on des classes d’occupa�on du sol et à 
l’enrichissement de l’analyse qualita�ve. 

1.6. Traitement et triangula"on des données 

L’ensemble des données collectées a fait l’objet d’un traitement différencié puis d’une 
triangula�on méthodique. Les images satellitaires ont été prétraitées (correc�ons 
radiométriques et atmosphériques), puis classifiées en vue de produire des cartes 
d’occupa�on du sol pour les années 1991, 2013 et 2023. Les superficies des différentes classes 
ont été calculées et comparées de manière diachronique afin d’analyser les dynamiques 
spa�o-temporelles.  

Les données issues des enquêtes quan�ta�ves ont été collectées et traitées par analyses 
sta�s�ques descrip�ves, perme�ant d’iden�fier les tendances dominantes rela�ves à la 
percep�on, aux usages et à la reconnaissance des espaces verts. Les informa�ons qualita�ves 
issues des entre�ens et des observa�ons de terrain ont été analysées de manière théma�que 
et mobilisées pour interpréter et contextualiser les résultats spa�aux.  

Le croisement de ces différentes sources de données a permis de confronter les 
transforma�ons observées par télédétec�on aux pra�ques, percep�ons et dynamiques 
ins�tu�onnelles locales, renforçant ainsi la fiabilité et la cohérence de l’analyse.  

2. Résultats et analyse 

2.1. Évolu"on spa"o-temporelle globale de l’occupa"on du sol (1991–2023) 

L’analyse des images satellitaires de 1991, 2013 et 2023 met en évidence une transforma�on 
profonde du paysage d’Adéta, marquée par une réduc�on con�nue des espaces végétalisés 
au profit des champs, jachères et zones bâ�es. La dynamique générale révèle une urbanisa�on 
progressive accompagnée d’une intensifica�on des usages agricoles. 

2.1.1. Un paysage majoritairement naturel et peu urbanisé en 1991 

En 1991, la commune présentait un paysage largement dominé par la végéta�on naturelle 
(57,74 %), cons�tuée de savanes arborées, de forma�ons boisées et de forêts-galeries. Les 
champs et jachères représentaient 41,74 % de la superficie totale, confirmant l’importance de 
l’agriculture dans l’occupa�on du sol. Le bâ� et les sols nus, très faiblement développés 
(0,52 %), se concentraient autour du noyau central, traduisant une urbanisa�on encore 
limitée et peu étendue. La Carte n° 3 illustre ce�e situa�on ini�ale en présentant l’occupa�on 
du sol de la ville d’Adéta en 1991. 



ISSN : 2958-9991  

Revue Habitat et Ville Durable                                                                              Vol. 2 N° 2 — Décembre 2025 

 

62 

 

 

Carte n° 3 : Occupa*on du sol de la commune de Kpélé 1 en 
1991 

Graphique n° 1 : Occupa*on en 1991 

  
Source : USGS, 2024                                              Source : Enquête de terrain, octobre, 2024. 

 

2.1.2. Une phase de transi"on marquée par l’expansion agricole et le début d’étalement 
urbain en 2013  

En 2013, le paysage connait une transi�on marquée par la réduc�on du couvert végétal, dont 
la propor�on passe à 46,79 %. Parallèlement, les champs et jachères deviennent la première 
classe d’occupa�on du sol avec 49,79 %, illustrant une intensifica�on de l’agriculture 
extensive. Le bâ� et les sols nus progressent également, a�eignant 3,41 % du territoire. Ce�e 
étape correspond à une phase d’étalement urbain modéré, caractérisée par l’extension du 
bâ� en périphérie et une pression accrue sur les terres ini�alement végétalisées.  

Carte n° 4 : Occupa*on du sol de la commune de Kpélé 1 
en 2013 

Graphique n° 2 : Occupa*on en 2013 

  
Source : USGS, 2024 Source : Enquête de terrain, octobre, 2024. 

2.1.3. Une urbanisa"on accélérée et une forte régression du couvert végétal en 2023 

En 2023, la dynamique d’occupa�on du sol se renforce ne�ement, marquant une urbanisa�on 
plus rapide et plus expansive. La végéta�on chute à 25,89 %, soit une perte de plus de la moi�é 

57,74%
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0,52%

superficie(hectar) en 1991

Végétation Champs et jachère Bâti et sol nu

46,79%
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Végétation Champs et jachère
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de sa superficie ini�ale. Les champs et jachères augmentent pour a�eindre 62,86 %, 
confirmant une conversion importante des espaces naturels en terres agricoles. Les surfaces 
bâ�es et sols nus poursuivent leur progression et représentent désormais 11,25 %, traduisant 
une densifica�on accrue du centre et une extension du bâ� vers les marges urbaines.  

Carte n° 5 : Occupa*on du sol de la commune de Kpélé 1 en 
2023 

Graphique n° 3 : Occupa*on en 2023 

  
Source : USGS, 2024                                            Source : Enquête de terrain, octobre, 2024. 

2.1.4. Une transforma"on profonde du paysage : de la dominance végétale à 
l’ar"ficialisa"on (1991–2023) 

Entre 1991 et 2023, les transforma�ons spa�ales montrent une muta�on progressive du 
paysage rural vers un espace urbanisé et fortement anthropisé. La végéta�on enregistre une 
baisse de plus de 19 000 ha, tandis que les champs et jachères augmentent de près de 12 700 
ha. Le bâ� et les sols nus sont mul�pliés par plus de vingt, passant de 309,91 ha à 6 751,71 
ha. Ce�e évolu�on confirme une ar�ficialisa�on croissante du territoire, marquée par la 
dispari�on des mosaïques végétales au profit des usages agricoles et résiden�els. 
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Carte n° 6 : Evolu*on spa*o-temporelle de l’occupa*on du sol à Kpélé 1 entre 1991 et 2023 

 
Source : USGS, 2024 

Ce�e dynamique traduit non seulement une urbanisa�on peu planifiée, mais également les 
limites ins�tu�onnelles locales en ma�ère de contrôle foncier et d’applica�on des instruments 
d’urbanisme. 

2.2. Régression spa"o-temporelle du couvert végétal (1991–2023) 

La dynamique observée au cours des trois décennies révèle une régression significa�ve du 
couvert végétal, conséquence directe de l’expansion agricole et urbaine. Les données de 
superficie montrent une chute de la végéta�on de 34 669,31 ha en 1991 à 15 545,73 ha en 
2023, soit une perte de 55 % en trente-deux ans. Ce�e diminu�on traduit une forte pression 
sur les forma�ons naturelles, de plus en plus fragmentées et isolées. Le Tableau n° 3 
synthé�se les transforma�ons majeures : 

Tableau n° 3 : Occupa*on du sol en fonc*on des années 

Année Végéta2on Bâ2 et sol nu Champs et jachère 

1991 34 669,31 309,91 25 063,95 

2013 20 617,07 2529,62 36 894,09 

2023 15 545,73 6751,71 37 743,45 

Source : Enquête de terrain, octobre, 2024. 

La diminu�on de la végéta�on est accompagnée d’une augmenta�on rapide des surfaces 
bâ�es et sols nus, qui deviennent un élément structurant du paysage urbain contemporain. 
Les champs et jachères progressent également, traduisant une intensifica�on des pra�ques 
agricoles souvent extensives. 
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L’analyse diachronique montre que la régression du couvert végétal résulte surtout de sa 
conversion en champs et jachères, par�culièrement en périphérie où les défrichements sont 
fréquents, ainsi qu’en zones bâ�es dans les quar�ers centraux et en expansion. À cela 
s’ajoutent des surfaces devenues sols nus, liées à des terrains dégradés ou en cours 
d’aménagement. Ces transforma�ons successives fragmentent progressivement le couvert 
végétal, réduisent la con�nuité écologique et affaiblissent la résilience environnementale du 
territoire. 

2.3. Dynamiques d’urbanisa"on et pressions sur le couvert végétal 

L’urbanisa�on croissante d’Adéta exerce une pression directe et mul�forme sur le couvert 
végétal. Trois principaux facteurs de dégrada�on peuvent être iden�fiés à par�r de l’analyse 
croisée des images satellitaires, des enquêtes de terrain et des observa�ons in situ. 

Le facteur dominant est l’extension con�nue du bâ�, favorisée par l’absence de planifica�on 
urbaine structurée, qui entraine l’occupa�on progressive des terres naturelles et la conversion 
de zones végétalisées en sols ar�ficialisés. Ce processus est par�culièrement marqué dans les 
quar�ers périphériques où la croissance démographique soutenue s’accompagne d’un 
développement spontané et d’un morcèlement foncier non maitrisé. 

Un second facteur important réside dans les défrichements liés à la produc�on de bois 
énergie, qui contribuent à la réduc�on et à la fragmenta�on du couvert végétal, notamment 
en périphérie urbaine. 

Enfin, la conversion de certaines zones végétalisées en parcelles agricoles de proximité 
cons�tue un facteur secondaire mais non négligeable, accentuant localement la pression sur 
les espaces boisés. L’importance rela�ve de ces facteurs a été appréciée de manière 
qualita�ve, sur la base de leur récurrence spa�ale observée sur les images satellitaires, de leur 
fréquence de cita�on par les enquêtés et de leur visibilité lors des observa�ons de terrain. 

2.4. Typologie et usages du couvert végétal existant 

Les enquêtes menées montrent qu’Adéta dispose d’un couvert végétal diversifié composé à la 
fois des forma�ons végétales naturelles (savane, bosquets), et d’espaces verts au sens 
aménagé du terme. Ces derniers regroupent notamment les parcs et jardins publics, les arbres 
d’alignement, certains espaces boisés aménagés, ainsi que des jardins privés, pelouses et aires 
de jeux.  

Malgré ce�e variété, la reconnaissance de ces types d’espaces reste limitée : seuls 35 % des 
enquêtés iden�fient clairement les espaces naturels, et moins de 5 % men�onnent les parcs, 
pelouses ou jardins publics, révélant une faible visibilité et une appropria�on encore par�elle 
par la popula�on. 

L’usage de ces espaces est dominé par les ac�vités de repos et de détente, qui concernent 
66 % des répondants. Les lieux les plus fréquentés sont les places publiques aménagées, 
suivies des jardins publics, des planta�ons urbaines, des arbres d’alignement, des jardins 
privés et des espaces naturels, tandis que les terrains de jeux et jardins familiaux restent peu 
u�lisés.  

Ce�e distribu�on met en évidence une fréquenta�on concentrée dans les espaces accessibles 
et aménagés, tandis que les sites moins dotés en infrastructures a[rent peu d’usagers. Elle 
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traduit également les limites de l’aménagement actuel, marqué par un entre�en irrégulier, 
une faible mise en valeur et un manque d’équipements adaptés aux besoins des habitants. 

2.5. Ini"a"ves locales de préserva"on et d’aménagements des espaces boisés 

Malgré la pression croissante exercée par l’urbanisa�on et l’extension des usages 
anthropiques, plusieurs ini�a�ves locales contribuent à la préserva�on et à la restaura�on du 
couvert végétal à Adéta. Ces ac�ons, portées à la fois par les acteurs ins�tu�onnels et les 
communautés locales, s’inscrivent dans une logique de main�en des fonc�ons écologiques et 
sociales des espaces boisés urbains.  

Dans certains quar�ers comme Kpotamé, des campagnes de reboisement sont régulièrement 
menées, impliquant la mairie, les comités de développement local et la popula�on. Ces 
ini�a�ves améliorent localement le couvert végétal et renforcent la sensibilisa�on 
environnementale. 

Planche n° 1 : Espace boisé dans le quar*er de Kpotame 

  
Source : Prise de vue, Djimba, octobre 2024 

Parallèlement, des zones boisées ont fait objet d’aménagement, en par�culier autour de la 
mairie, où des planta�ons ont été réalisées afin de cons�tuer des lieux de détente et de 
rassemblement. Cependant, leur fréquenta�on reste limitée en raison de l’insuffisance 
d’équipements (bancs, allées, éclairage) et d’un entre�en irrégulier. 
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Planche n° 2 : États des lieux d’espace boisé devant la mairie 

  
Source : Prise de vue, Djimba, octobre 2024 

Les entre�ens révèlent que la ges�on des espaces verts à Adéta demeure entravée par 
plusieurs contraintes structurelles. La coordina�on ins�tu�onnelle entre les acteurs locaux 
reste faible, ce qui se traduit par une dispersion des ini�a�ves et une absence de synergie 
dans la planifica�on des ac�ons de préserva�on. À cela s’ajoute une insuffisance chronique 
de ressources financières, limitant la capacité de la municipalité à assurer l’entre�en régulier 
des espaces existants ou à développer de nouveaux aménagements végétalisés. 

La dynamique communautaire, bien que présente dans certaines ini�a�ves de reboisement, 
reste encore inégale et se traduit par une appropria�on limitée de plusieurs espaces verts, 
souvent perçus comme des zones secondaires et non comme des biens collec�fs à protéger. 
Enfin, l’absence d’une stratégie municipale claire et formalisée pour la conserva�on du 
couvert végétal fragilise l’ensemble du disposi�f, laissant les interven�ons dépendantes de 
projets ponctuels plutôt que d’un cadre de ges�on durable. 

Ces limites combinées réduisent l’efficacité des efforts engagés et accentuent la vulnérabilité 
des espaces verts face à l’expansion urbaine et à l’intensifica�on des usages du sol. 

3. Discussion  

3.1. Régression marquée du couvert végétal et vulnérabilité écologique urbaine  

Les résultats montrent une régression con�nue et significa�ve du couvert végétal à Adéta 
entre 1991 et 2023, avec une perte de plus de la moi�é de sa superficie ini�ale. Ce�e 
évolu�on traduit une transforma�on structurelle du paysage urbain et périurbain, marquée 
par la fragilisa�on progressive des écosystèmes et la réduc�on des fonc�ons 
environnementales assurées par la végéta�on.  

Ce�e régression résulte principalement de la croissance démographique, de l’expansion 
spa�ale de la ville et des stratégies locales d’appropria�on du foncier. L’urbanisa�on 
progressive, combinée aux défrichements agricoles et à l’exploita�on du bois énergie, s’opère 
dans un contexte de faiblesse des ou�ls de planifica�on et de protec�on environnementale, 
favorisant la conversion rapide des espaces végétalisés. 
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Ce�e dynamique confirme les observa�ons de E. F. Lambin et al. (2006, p. 10), selon lesquelles 
les changements d’occupa�on du sol dans les pays du Sud résultent essen�ellement de la 
croissance démographique, de l’expansion urbaine et des stratégies locales d’appropria�on 
de l’espace. Elle s’inscrit également dans une dynamique régionale plus large comme le 
souligne Banon et al. (2021, p. 91), qui montre que l’urbanisa�on rapide et peu planifiée dans 
les villes africaines entraine une conversion progressive des espaces végétalisés en surfaces 
bâ�es, réduisant la résilience écologique des territoires.   

3.2. Rôle de l’agriculture extensive comme phase intermédiaire de dégrada"on  

L’augmenta�on importante des surfaces de champs et jachères, notamment entre 1991 et 
2013, révèle que la dégrada�on du couvert végétal ne résulte pas uniquement de 
l’urbanisa�on, mais s’inscrit dans une phase intermédiaire dominée par l’agriculture 
extensive. Ce�e dynamique traduit une stratégie d’adapta�on des ménages face à la 
croissance démographique et aux besoins économiques.  

Les défrichements répétés, souvent sans pra�ques de restaura�on écologique, entrainent une 
fragmenta�on des mosaïques végétales et une diminu�on de leur capacité de régénéra�on. 
À terme, ces espaces agricoles sont progressivement absorbés par l’urbanisa�on, accentuant 
la pression sur les ressources naturelles. 

Ce�e succession végéta�on-agriculture-urbanisa�on est comparable à celle observée à Kayes 
au Mali, où Y. Coulibaly et al. (2024, p. 7) met en évidence une réduc�on dras�que de la trame 
verte au profit de la trame grise, avec des impacts néga�fs sur la produc�on 
agrosylvopastorale et les services écosystémiques. Les résultats d’Adéta confirment ainsi que 
les villes secondaires cons�tuent aujourd’hui des espaces cri�ques de dégrada�on 
environnementale, encore insuffisamment documentés, comme le souligne Y. Coulibaly et al. 
(2024, p. 2). 

3.3. Accéléra"on de l’urbanisa"on, ar"ficialisa"on des sols et fragmenta"ons 
écologique  

Entre 2013 et 2023, l’augmenta�on rapide des surfaces bâ�es et des sols nus traduit une 
phase d’urbanisa�on accélérée, caractérisée par une densifica�on du centre urbain et un 
étalement périphérique marqué. Le développement spa�al de la ville présente une 
organisa�on majoritairement linéaire, notamment le long des axes rou�ers structurants, 
accentuant la pression foncière.  

Ce�e configura�on s’explique par la localisa�on préféren�elle des construc�ons le long des 
infrastructures de transport, la mul�plica�on des ini�a�ves individuelles de lo�ssement et 
l’insuffisance de contrôle foncier. L’urbanisa�on se développe ainsi de manière discon�nue, 
favorisant la fragmenta�on du couvert végétal et la mul�plica�on des conversions foncières 
non maitrisées, en par�culier autour de la route na�onale.   

Ce�e configura�on spa�ale rejoint les analyses de D. Bell et al. (2009, p. 112), qui soulignent 
que, dans les villes secondaires, l’extension urbaine se fait fréquemment de manière linéaire 
et discon�nue le long des axes structurants. Le cas d’Adéta illustre ce modèle de croissance, 
favorisant l’ar�ficialisa�on des sols et la fragmenta�on écologique. Ces dynamiques 
rejoignent les constats de Y. Déton et al. (2025, p. 24), qui met en évidence, à Lomé et à Kara 
une progression rapide des surfaces bâ�es et des sols nus au détriment des espaces verts 
urbains. Elles corroborent également l’analyse de M. Sharma et al. (2024, p. 1), pour qui la 
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croissance urbaine non maitrisée cons�tue l’un des principaux facteurs de changement 
d’occupa�on du sol et de pertes environnementales irréversibles.  

3.4. Faible reconnaissance sociale des espaces verts et implica"ons sanitaires  

Les enquêtes de terrain révèlent une faible reconnaissance sociale des espaces verts à Adéta. 
Si plus de 35 % des enquêtés iden�fient l’existence d’espaces verts naturels, moins de 5 % 
déclarent connaitre l’existence de parcs, pelouses ou jardins publics. Ce résultat met en 
évidence un décalage entre la présence physique de ces espaces et leur appropria�on par les 
popula�ons.   

Ce�e situa�on s’explique par l’insuffisance d’aménagements, le manque d’entre�en, la faible 
accessibilité et une sensibilisa�on encore limitée aux fonc�ons écologiques et sociales des 
espaces verts urbains. La rareté des espaces verts aménagés contribue ainsi à restreindre leurs 
usages et à limiter leurs bénéfices sanitaires et sociaux. 

Ces résultats contrastent avec ceux obtenus par B. Polorigni et al. (2014, p. 268) à Lomé, où 
60 % des habitants de Lomé-commune affirment connaitre l’existence d’espaces verts, contre 
seulement 6 % dans les cantons périphériques. Ils rejoignent néanmoins les constats plus 
récents d’An�ri et al. (2025), selon lesquels le déficit d’espaces verts urbains en Afrique 
subsaharienne accentue les vulnérabilités sanitaires et réduit les opportunités de bien-être.  

3.5. Gouvernance urbaine, biodiversité et perspec"ves de durabilité  

Face à la dégrada�on con�nue du couvert végétal, les proposi�ons issues des enquêtes 
traduisent une prise de conscience croissante des enjeux environnementaux et sociaux 
associés à la végéta�on urbaine. Les popula�ons perçoivent les espaces verts à la fois comme 
des sources de bien-être et comme des éléments nécessitant un encadrement rigoureux, 
notamment à travers l’élabora�on de cahiers de charges d’entre�en, le renforcement des 
capacités financières, humaines et techniques, la sensibilisa�on des popula�ons et la 
consolida�on du cadre ins�tu�onnel.  

Ces orienta�ons peuvent être interprétées comme la reconnaissance de valeurs mul�ples, 
parfois complémentaires ou contradictoires, associées aux services écosystémiques urbains. 
Elles rejoignent l’approche développée par E. Gómez-Baggethun et al. (2013, p. 237), qui met 
en évidence la pluralité des valeurs économiques, sociales et culturelles des écosystèmes 
urbains.  

Par ailleurs, la réduc�on progressive des terres agricoles observées en périphérie d’Adéta 
souligne l’existence d’une double pression, d’abord agricole puis urbaine, sur les espaces 
végétalisées. Ce�e évolu�on confirme les travaux de D. Simon et al. (2004, p. 35), qui 
montrent que l’expansion urbaine dans les villes secondaires africaines se fait souvent au 
détriment des espaces agricoles périurbains, accentuant la fragmenta�on du couvert végétal 
et la dégrada�on des services écosystémiques, notamment la régula�on thermique, 
l’infiltra�on des eaux et la qualité paysagère.  

Dans ce�e perspec�ve, la mise en place d’une gouvernance urbaine sensible à la biodiversité 
apparait essen�elle. Elle suppose l’intégra�on des infrastructures vertes dans la planifica�on 
urbaine, la protec�on règlementaire des espaces végétalisés et l’implica�on des 
communautés locales, conformément aux recommanda�ons de I. Kowarik (2025) et de H. 
Boukita et al. (2024, p. 16), qui considèrent la végéta�on urbaine comme un pilier central de 
la durabilité des villes.  
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Conclusion  

Ce�e étude a analysé les dynamiques spa�o-temporelles de l’occupa�on du sol et l’évolu�on 
du couvert végétal dans la ville d’Adéta entre 1991 et 2023, à par�r d’une approche intégrée 
combinant télédétec�on, SIG et enquêtes de terrain. Les résultats me�ent en évidence une 
transforma�on profonde du paysage urbain, marquée par une régression con�nue et 
significa�ve du couvert végétal au profit des surfaces agricoles et bâ�es. 

L’analyse diachronique montre que la végéta�on, ini�alement dominante, a perdu plus de la 
moi�é de sa superficie en un peu plus de trois décennies. Ce�e évolu�on résulte 
principalement d’une urbanisa�on progressive et peu planifiée, combinée à l’extension des 
ac�vités agricoles et à une pression foncière croissante, en par�culier en périphérie urbaine. 
Elle traduit une ar�ficialisa�on accrue du territoire, caractéris�que des dynamiques actuelles 
des villes secondaires au Togo. 

Les enquêtes révèlent par ailleurs une reconnaissance encore limitée des espaces verts 
aménagés par les popula�ons et une appropria�on inégale de ces espaces, malgré leur 
importance pour le cadre de vie urbain. Bien que des ini�a�ves locales de reboisement et 
d’aménagement existent, celles-ci demeurent ponctuelles et insuffisamment structurées face 
à l’ampleur des transforma�ons observées. 

Au regard de ces constats, la préserva�on et la valorisa�on du couvert végétal apparaissent 
comme un enjeu majeur pour la durabilité environnementale et la résilience urbaine d’Adéta. 
L’étude souligne la nécessité d’intégrer les infrastructures vertes dans les poli�ques locales 
d’aménagement, à travers une planifica�on urbaine plus structurée, un renforcement du 
cadre ins�tu�onnel et une implica�on accrue des popula�ons. Elle met également en 
évidence l’intérêt des ou�ls de télédétec�on et des SIG comme appui à la décision pour une 
ges�on durable des villes secondaires. 
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